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Dans le souci d'aider les
populations démunies des
communes de Tchaoudjo 1
pour la fête de Tabaski, la
FONDATION AL-IHSANE -
TOGO a fait un don de
béliers, le mardi 28 juillet
2020, à Sokodé.

La cérémonie de remise
de don aux familles  vulné-
rables pour l'accomplisse-
ment de l'AÏD-ADHA par la
FONDATION  AL-IHSANE-
TOGO a été faite par le
Président de cette
Association Monsieur

OURO-SAMA Nouréïni  en
présence du Maire de la

commune de Tchaoudjo 1,
Monsieur KORODOWOU

TCHAOUDJO 1 / TABASKI 2020 : 
LLaa FFOONNDDAATTIIOONN  AALL-IIHHSSAANNEE - TTooggoo aassssiissttee lleess ppooppuullaattiioonnss ddéémmuunniieess 

AHINI  Mankana, du Maire
de Tchaoudjo 4, Monsieur
TCHAGNAO Kpégouni, du
3ème Adjoint au Maire de
la commune de
Tchaoudjo1, Monsieur
TCHEDRE Soulemane, de
MALIOURO de Sokodé,
Elhadj ISSA-TOURE Abdel
Nasser et du représentant
du Chef Canton de
Sokodé, Monsieur OURO-
TAGBA Tètèrèou.

Selon le Président de la
FONDATION, le même don

de béliers sera fait à Lomé
dans les jours avenirs tou-
jours pour soutenir les
familles vulnérables pour la
fête de Tabaski.

Le Maire de la commune
de Tchaoudjo 1, ainsi que
les autorités présentes à
cette cérémonie ont salué le
geste de la FONDATION
AL-IHSANE-TOGO et ont
transmis leur sincères salu-
tations au Parain.

Les bénéficiaires ont
aussi à leur tour remercié la
FONDATION et prié pour
que l'année  prochaine les
bonnes volontés puissent
trouver les moyens et faire
des dons de bœufs pour
TABASKI 2021.

Le Président de la
Fondation AL-IHSANE-
TOGO a profité de cette
occasion pour rappeler les
mesures barrières édictées
par le gouvernement et
invité les bénéficiaires au
respect de ces mesures.

Remise symbolique d’un bélierUne vue des officiels lors de la cérémonie

Une vue des béliers constituant le don
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La dynamique Kpodzro
continue de surfer sur la
fibre de la diversion en fai-
sant croire à l'opinion que
son candidat Agbéyomé
Kodjo est le véritable
gagnant de la dernière prési-
dentielle. Aux forceps, elle
remet en cause, les résultats
qui ont été proclamés en
dernier ressort par la cour
constitutionnelle. La dyna-
mique flirte avec les mirages
dans sa course effrénée à se
faire une place de choix
dans le sérail politique. Or,
dans la conscience de la
majorité des Togolais, il est
de notoriété que cette élec-
tion présidentielle appar-
tient à l'histoire. 

Pour se faire entendre, elle
trouve une formule usée qui
consiste à lancer une mobili-
sation de la population pour,
dit-elle, poser une exigence
biscornue qui est celle de
réclamer une prétendue vic-
toire.

L'entêtement, la fourberie
et l'irréalisme d'Agbéyomé
Kodjo et comparse ont
dépassé le seuil du supporta-

ble. 
Face à l'obsession maladi-

ve de la dynamique d'organi-
ser une manifestation poli-
tique dans le contexte de la
crise sanitaire, on est tenté de
dire qu'elle comprend diffici-
lement les enjeux. 

Le peuple togolais a déjà
fait son choix éclairé, celui
d'accorder à une majorité
écrasante son suffrage à
Faure Gnassingbé. Est-on
donc amené à croire que la
dynamique fait feu de tout
bois pour mettre le pays dans
une instabilité face à cette
manifestation programmée ?
Nul doute que le peuple togo-
lais a compris les manèges de
la dynamique qui cherche à

s'appuyer sur lui à des fins
inavouées.

Cette manifestation poli-
tique est ratée d'avance au
regard de plusieurs aspects.
L'unité nationale nous impo-
se le respect de l'Etat d'urgen-
ce sanitaire qui interdit l'at-
troupement de plus de 50
personnes. La lassitude a
également gagné les popula-
tions qui n'ont plus foi en
l'opposition. Le peuple peut-
il encore accorder crédit aux
leaders de l'opposition qui
leur promettent monts et
merveilles sans y parvenir ?
La dynamique pense-t-elle
que dans ce contexte socio-
politique où les Togolais ont
leur regard tourné vers la

concrétisation du mandat de
Faure Gnassingbé, la mayon-
naise va-t-elle prendre ? C'est
juste de l'utopie qui s'est éri-
gée en règle au sein de ce
groupement qui est sur le
point de s'éclater.

Le Togo a fait le choix de
la démocratie et les institu-
tions de la république doivent
être respectées. Si la dyna-
mique foule aux pieds les
règles qui régissent la répu-
blique, on peut dire sans se
tromper qu'elle n'est pas
légaliste. 

La Cour constitutionnelle a
dit son verdict ; Faure
Gnassingbé a remporté la
victoire à plus de 70% des
suffrages exprimés. La dyna-

mique qui se décarcasse pour
faire croire à l'opinion inter-
nationale que la victoire lui
revient n'a daigné jusqu'alors
réuni les preuves tangibles. 

Depuis 1960, le Togo a
accédé à la souveraineté
internationale. En tant
qu'Etat souverain, le Togo n'a
plus de consignes à recevoir
de quelques puissances étran-
gères que se soient.

Mobilisation pour une
marche citoyenne prévue
pour le 1er Août prochain
comme l'a clamé haut et fort
les membres de la dynamique
Kpodzro, ressemble à un
acharnement. Le peuple
togolais est souverain et
saura donner des preuves à la
dynamique en s'abstenant de
marcher pour une cause per-
due. 

Tout compte fait, les rai-
sons de l'échec de cette mar-
che sont clairement déga-
gées. La dynamique aura tou-
tes chances en se remettant
en cause. Tout le tintamarre
orchestré par la dynamique
pour une manifestation n'est
qu'une provocation.  

SEBABI TALATA

UUnnee mmaanniiffeessttaattiioonn qquuii ppoorrttee eenn eellllee-mmêêmmee lleess ggeerrmmeess ddee ssoonn éécchheecc
MOBILISATION DE LA DYNAMIQUE KPODZRO LE 1ER AOÛT PROCHAIN :

Les premiers responsables de la dynamique Kpodzro

JJuussqquu''ooùù iirraa AAggbbééyyoomméé KKooddjjoo ddaannss sseess ccoonntteessttaattiioonnss bbiissccoorrnnuueess ??
OBSESSION MALADIVE DU PRÉSIDENT AUTOPROCLAMÉ :

Ce n'est plus un secret
de polichinelle.
Agbéyomé Kodjo est
devenu maquisard
depuis qu'il s'est obstiné
à balayer du revers de la
main la convocation qui
lui avait été adressée par
le doyen des juges d'ins-
truction.

Obnubilé par le rêve de
devenir président de la
République aux forceps,
Agbéyomé Kodjo se
comporte comme un élé-
phant dans un magasin de
porcelaine, prêt à en
découdre avec ses adver-
saires politiques. Le juge
d'instruction, au regard de
l'irrévérence de Kodjo
envers la justice a pris la
décision de lancer un
mandat d'arrêt internatio-

nal contre lui. 
Mais comme une obs-

ession maladive, Gabriel
Messan Agbéyomé
Kodjo n'arrête pas de
réclamer une victoire qui
n'est pas la sienne.

A quand comprendra-t-
il que la défiance de l'au-
torité judiciaire ne lui
mènera nulle part ?

Agbéyomé n'en a cure de
ces objurgations et conti-
nue de frapper sur un mur
qui ne cèdera nullement
pas. 

Agbéyomé Kodjo n'a
toujours pas encore digé-
ré sa défaite électorale.
Dans ses élucubrations, il
avait lancé un appel pour
deux journées de jeûne et

de prière qui, selon lui
sont censées amenés le
peuple togolais à arracher
sa " victoire volée " à l'is-
sue de la dernière élection
présidentielle. Tout ceci
n'a été qu'une peine per-
due puisqu'aucun
Togolais n'a daigné suiv-
re cet appel moins encore
observé un quelconque
jeûne samedi et dimanche
derniers. 

A la recherche effrénée
du pouvoir,  Agbéyomé
Kodjo estime que des lea-
ders de l'opposition ont
été des émissaires du chef
de l'Etat Faure
Gnassingbé pour venir lui
proposer des choses
''concrètes'' qu'il a reje-
tées. 

Sauf qu'au-delà des
déclarations, aucune

preuve n'est donnée pour
appuyer ce qu'il avance.
Lorsque Gabriel
Agbéyomé dit défendre
jusqu'à sa dernière goutte
de sang sa prétendue vic-
toire, on n'a bien envie de
se demander comment
compte-t-il s'y prendre ?

Le candidat malheu-
reux de la dernière prési-
dentielle a toutes les pei-
nes du monde à compren-
dre que la page de cette
échéance électorale est
définitivement tournée. 

Au demeurant, puisque
nul n'est censé ignorer la
loi, quel avenir politique
pour l'ancien premier
ministre, si la justice arri-
vait à mettre la main sur
lui ? C'est à chacun d'en
juger.

KADI

Agbéyomé Kodjo
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Depuis quelques mois, le
Mali est aux prises avec une
crise sociopolitique avec des
manifestations politiques et la
réclamation par l'opposition de
la démission du Président de la
République malienne, Ibrahim
Boubacar Kéita. Faure
Gnassingbé et ses pairs de la
CEDEAO se sont mobilisés
autour de cette situation au
Mali, en sommet virtuel pour
trouver des solutions durables.

Avant ce sommet, il y a eu
des médiations menées par
Mahamadou Issifou du Niger,
Alassane Dramane Ouattara
de la Côte d'Ivoire, Nana

Akuffo Ado du Ghana et
Muhammadu Buhari du
Nigéria qui ont rencontré la
majorité présidentielle, la
société civile et l'opposition
malienne.

Ceux-ci ont établi un plan
de sortie de crise pour le Mali

dont le règlement du conten-
tieux électoral, l'installation
d'une nouvelle Cour constitu-
tionnelle et la formation d'un
gouvernement d'union natio-
nale.

Lors du sommet tenu lundi
dernier, l'organisation sous

régionale menace donc de
sanctions les opposants à son
plan de sortie de crise qui
prévoit notamment le main-
tien au pouvoir de IBK.

L'opposition rejette pour-
tant les résolutions de l'orga-
nisation. Ce sommet en visio-
conférence présidé par le
Président du Niger a permis
aux chefs d'Etat de prendre
des résolutions.

Au nombre de ces recom-
mandations, il y a l'exigence
immédiate de la démission
des 31 députés dont l'élec-
tion est contestée formulée à
l'occasion de la rencontre. Il y
a également la recomposition

rapide de la cour constitution-
nelle, la mise en place d'un
gouvernement d'union natio-
nale avec la participation de
l'opposition et de la société
civile.

Les chefs d'Etat et de gou-
vernement de la CEDEAO ont
aussi exigé la mise en place
d'une commission d'enquête
pour déterminer et situer les
responsabilités dans les vio-
lences qui ont entrainé des
décès et blessés les 10, 11 et
12 juillet dernier, la mise en
place du comité de suivi de
toutes les mesures prises.

Le Dialogue

La pandémie du coronavirus
continue d'occasionner des
conséquences incalculables
dans tous les domaines. Face à
la percée inquiétante de ce
mal, l'Unicef s'indigne sur l'ag-
gravation de la malnutrition
des enfants en ces périodes.

Ce fléau a brisé la chaîne
d'approvisionnement en nour-
riture. Ce qui a un impact
négatif sur  les populations
les plus déshéritées.

Une étude de l'Unicef face
à l'aggravation de la malnu-
trition montre que près de
sept millions d'enfants supplé-

mentaires dans le monde
pourraient en souffrir à cause
de la crise économique et
sociale causée par l'épidé-

SOMMET VIRTUEL DE LA CEDEAO :

UNICEF aalerte ssur ll'aggravation dde lla mmalnutrition ddes eenfants
COVID-19 :

Le Président faure Gnassingbé participant au sommet virtuel de la CEDEAO

Des enfants démunis

Faure GGnassingbé eet sses ppairs aaux ccôtés
des MMaliens ppour uune ssortie dde ccrise

mie.
L'UNICEF explique égale-

ment que 15,4 millions de cas
de malnutrition serait pointue
chez d'enfants de moins de
cinq ans. Selon cette institu-
tion onusienne, un tiers de sa
forme sévère est attendu en
2020 en Afrique de l'Ouest
et du Centre si des mesures
adéquates ne sont pas mises
en place très tôt.

UNICEF révèle dans son
rapport qu'avant la pandé-
mie de Covid-19, 47 millions
d'enfants à travers le monde
souffraient déjà en 2019 des
conséquences de la malnutri-
tion, perte de poids et maig-
reur extrême. La directrice
exécutive de l'Unicef,
Henrietta Fore. Explique
dans un communiqué que
cela fait sept mois que les
premiers cas de Covid-19
ont été rapportés et il est de
plus en plus clair que les
conséquences de la pandé-
mie font plus de mal aux
enfants que la maladie elle-
même. Ainsi des conséquen-
ces sont à prévoir à long

terme
" La pauvreté et l'insécurité

alimentaire ont augmenté.
Des services essentiels et des
chaînes d'approvisionnement
de nourriture ont été inter-
rompus.

Le prix des denrées ali-
mentaires a monté en flèche.
Le résultat, c'est que la quali-
té du régime alimentaire des
enfants a baissé et que les
taux de malnutrition vont
augmenter ", a déclaré la
directrice. Selon ce qui a été
rapporté, l'Unicef s'appuie
sur une analyse publiée par
la revue médicale The Lancet,
dans laquelle les chercheurs
s'alarment des conséquences
de la malnutrition liée à la
pandémie de Covid-19 sur
les enfants.

Ces chercheurs estiment
que l'impact profond de la
pandémie de Covid-19 sur la
nutrition des plus jeunes
enfants pourrait avoir des
conséquences intergénéra-
tionnelles.

La Rédaction
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LL''UULL eett CCIIMMTTOOGGOO ss''eennggaaggeenntt ppoouurr uunnee ffoorrmmaattiioonn eeffffiicciieennttee 
PROBLÈME D'ADÉQUATION ENTRE FORMATION ET EMPLOI AU TOGO :

De nos jours, après l'obten-
tion des diplômes universitai-
res, un véritable problème de
recherche d'emploi qualifié se
pose sur le terrain. Un souci qui
amène certains des diplômés
d'Etat à s'orienter dans d'aut-
res activités. Pour arriver à
résoudre cette problématique
de l'adéquation entre la for-
mation et l'emploi au Togo,
l'Université de Lomé et la
société CIMTOGO s'engagent
pour fournir aux étudiants en
fin de cycle, les clés d'un
emploi sûr et pérenne.

Ainsi, une convention de
partenariat a été signée le
lundi 27 juillet dernier entre
les deux structures. Etaient de
la partie, le Président de l'UL,
le Professeur Dodzi Komla
Kokoroko, et le Président
Directeur Général de CIM-
TOGO, Monsieur Eric
Goulignac.

Selon les termes de ce nou-

veau partenariat qui va s'é-
tendre sur une période de
deux ans, nombreux sont les
objectifs qui ont été mis en
exergue. Entre autre, l'on
peut retrouver : l'accueil des
stagiaires et chercheurs de
l'UL par CIMTOGO, l'élabo-
ration des offres de forma-
tions dans le domaine de la
cimenterie, la participation à
des évènements croisés orga-
nisés par les deux parties,
assistance dans la recherche
par l'Université de Lomé sur
les matériaux locaux de sub-
stitution pouvant entrer dans

la composition d'un ciment de
qualité répondant aux nor-
mes togolaises et régionales.

Les projets de développe-
ment de nouvelles sources
d'énergies ont été pris en
compte par ce partenariat.
Promouvoir l'entrepreneuriat
innovant et l'écoresponsable
sont aussi au cœur des préoc-
cupations des deux directeurs
généraux.

En exprimant sa reconnais-
sance à la société CIMTO-
GO, le président de l'UL, Pr
Dodzi Kokoroko reste
convaincu des potentialités

dont regorge son institution
pour parvenir aux résultats
concrets. Un  partenariat qui
selon lui reste une véritable
opportunité dans la culture
de l'excellence que
l'Université veut inculquer aux
étudiants afin qu'ils répon-
dent efficacement aux
besoins recherchés sur le
marché. Pour un partenariat
gagnant-gagnant, le DG
CIMTOGO, Eric Goulignac a,
quant à lui, rassuré les uns et
les autres sur la parfaite
disponibilité  pour l'obtention

des résultats, et aussi  de la
mise en œuvre des termes de
ce partenariat.

Notons qu'à travers cette
signature de partenariat, la
société a profité de la céré-
monie pour faire un don d'un
montant de  10.000 euros,
soit 6.560.000F CFA à l'UL.
Une assistance qui selon le
PDG de CIMTOGO servira à
appuyer les enseignants
recherches de l'université
dans la lutte contre la Covid-
19.

Elom

Les aacteurs een vvisioconférence ppour ttrouver
des ssolutions àà lla ggestion dde lla ccrise ssanitaire

COVID-19/ 84ÈME RÉUNION DU CONSEIL SCIENTIFIQUE ET TECHNIQUE :

Le Conseil Scientifique et
Technique (CST) de l'Association
Africaine de l'Eau (AAE) a tenu
sa 84ème réunion sous l'ère de
la pandémie à Coronavirus.
Pour des raisons de la crise sani-
taire, cette rencontre via inter-
net s'est déroulée sous forme
d'une visioconférence. Le Togo
s'est fait représenter par le
directeur général de la société
togolaise des eaux (TDE) M.
Gbati YAWANKE WAKE.

Placée sous le thème: "
Mécanisme de maintien de la
qualité des services d'eau et
d'assainissement en Afrique et
résilience en période de la
crise sanitaire", les travaux ont
été ouverts le lundi 27 juillet
dernier.

Durant trois  jours c'est-à-
dire les 27 ; 28 et 29 juillet, les
discussions porteront sur la
qualité des eaux servies aux
populations. Par rapport au
thème choisi, M. Gbati
YAWANKE WAKE s'estime
heureux car selon lui, celui-ci
cadre bien avec  les circonstan-
ces de la crise sanitaire que le

Togo et les autres pays du
monde vivent actuellement.
Une crise qui nécessite une
abondance  en eau potable
pour le lavage des mains.
Cette rencontre, qui se tient
sous le parrainage de la TDE,
est également le lieu pour les
pays membres de faire le
point de leurs prestations
durant la crise sanitaire et les
difficultés rencontrées en vue
de la proposition des solutions.

Parlant des difficultés, le
directeur général de la TDE
section Togo a, dans son mot,

évoqué ce que cette crise sani-
taire a engendré comme crise
dans la trésorerie des sociétés
d'eau et assainissement de la
sous-région. Ceci à cause des
factures d'eau qui ne sont plus
régulièrement payées et aussi
de la suspension du recouvre-
ment des créances.

Il a aussi mentionné cette
mesure que le gouvernement a
prise au cours de son état d'ur-
gence. Une mesure qui a
entrainé la suspension de
payement de facture de la
TdE pour les tranches sociales,

la gratuité d'eau à la fontaine
et la réduction du prix de
branchement à 25.000 francs
CFA sur une période de 3 mois.

Ainsi durant tout ce temps, le
directeur général de la Tde

n'a pas manqué de souligner
les leçons apprises à travers
cette crise sanitaire.

Pour l'avenir, étant donné
que la population est appelée
à vivre avec le virus, il a fait
cas de la gestion des approvi-
sionnements des stocks, de la
promotion des techniques de
l'information et de la communi-
cation.

L'investissement dans les tics
doit être selon lui recommandé
pour prévenir les crises de ce
genre. Pour rappel,
l'Association Africaine de l'Eau
(AAE) est une plate-forme
continentale de gestion des
connaissances du secteur de
l'eau, de l'hygiène et de l'as-
sainissement.

Elom

Une vue des acteurs lors de la vicioconférence 

Signature de l’accord par les deux parties Echange de documents après la signature
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TOGO/ FNFI :

Dépistage oobligatoire ppour ttous lles éétudiants
De nnouvelless cconditionss ffixéess ppar lla ppréssidence dde ll'universsité

COVID-19/ RÉOUVERTURE DES RÉSIDENCES UNIVERSITAIRES:

De nouvelles conditions
fixées par la présidence
de l'université. Du 29 au
31 juillet prochain, il sera
organisé sur le campus
universitaire un test de
dépistage du covid-19 à
l'endroit des étudiants qui
veulent retourner dans
leur résidence universitai-
re.

Des tests qui selon un
communiqué de la prési-
dence de l'université
devront permettre de
dresser un bilan général,
sur la situation sanitaire
due au covid-19 dans
l'enceinte de l'université.

A l'annonce du premier
cas de coronavirus sur le
sol togolais des mesures

urgentes ont été prises
pour préserver la santé
de la population.

A travers ces mesures,
y figure la fermeture des
portes de l'université de
Lomé. Aujourd'hui, l'uni-
versité de Lomé s'active
pour une réouverture
totale des amphis et éco-

les. Mais bien avant tout,
les autorités universitai-
res comptent rouvrir à
partir du 3 août 2020
les résidences universitai-
res, tout en restant très
vigilant.

Pour y parvenir, des
tests de covid-19 se
feront à l'endroit de tous

les étudiants qui veulent
retourner dans leurs rési-
dences universitaires.

Ce sont là de nouvelles
conditions fixées par la
présidence de l'université
pour la réouverture des
cités universitaires.

L'Université de Lomé
fait de son mieux pour
assurer la protection des
étudiants résidant dans
les cités universitaires.
Alors que le nombre de
cas ne cesse d'augmen-
ter dans le pays, le pre-
mier responsable de
l'Université de Lomé, ras-
sure les étudiants sur les
mesures prises par l'insti-
tution afin d'assurer leurs
protections et leurs sécu-
rités surtout dans les rési-

dences universitaires.
Pour tous les étudiants
qui seront autorisés à
réintégrer les résidences,
le Prof Dodzi Kokoroko,
Président de l'Université
de Lomé  rappelle qu'ils
devront s'engager à
respecter les mesures
barrières de la lutte
contre la pandémie du
COVID-19 au risque d'ê-
tre renvoyé.

Le pays compte à ce
jour 868 cas confirmés
de covid-19 sur l'ensem-
ble du territoire national,
avec 599 guérisons et
18 décès selon un der-
nier bilan rendu public
par le gouvernement
togolais.

Elom

Avec le Fond National
de la Finance Inclusive
(FNFI), nombreux sont
les jeunes entrepreneurs
hommes et femmes qui
ont eu à bénéficier du
financement pour la
bonne marche de leurs
activités. Certains de ces
entrepreneurs qui ont
touché aux premiers
produits de FNFI, ont pu
franchir le cycle de finan-
cement des activités
génératrices de revenus.

Pour les encourager à
accroitre leur domaine
d'activités afin qu'ils
puissent aller de l'a-
vant, le Chef de l'Etat a
lancé en début de cette
année un nouveau pro-
duit du nom de
Nkodédé. Un produit
dont l'objectif, est d'of-
frir aux bénéficiaires
ayant franchi tout le
cycle de financement
des activités génératri-
ces de revenus, d'avoir
des crédits à la hauteur
de leurs nouvelles acti-
vités.

Ce produit vient d'en-
registrer  ses premiers
bénéficiaires qui ont eu
un nouveau crédit allant
jusqu'à 5 millions de
francs CFA. C'était au
cours d'une cérémonie
de signature qui s'est
déroulée le vendredi
25 juillet à Lomé.

D'une manière géné-
rale dans la continuité
des activités du FNFI et
à travers la vision du
Chef de l'Etat qui fait
de l'entrepreneuriat une
de ses priorités, le gou-
vernement  veut étendre
leur champ d'action.

Ces derniers ont eu à
prouver de par le passé
qu'ils sont capables de
pouvoir rembourser
leurs prêts. Ceci à tra-
vers les prêts qui ont été
accordés par le FNFI.
C'est dire aujourd'hui
que le FNFI veut attein-
dre  son objectif qui est
celui de faire reculer la
pauvreté ou encore
l'extrême pauvreté
dans les zones à forte
concentration de popu-
lations vulnérables.

C'est aussi une bonne
nouvelle pour ces béné-
ficiaires qui feront  face

à la pandémie de coro-
navirus qui a porté un
coup dure à toutes les
économies du monde
entier.

Au demeurant, ce
nouveau produit per-
mettra à tout acteur
économique de pouvoir
bénéficier jusqu'à 5
millions FCFA de finan-
cement pour  un élargis-
sement de ses  activités.

Elom

Prof Dodzi Kokoroko, président de l’UL

Les bénéficiaires lors de la signature
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INTERVIEW DE DÉDÉ AKPÉDJÉ MESSAN, CONSEILLÈRE MUNICIPALE DANS LA COMMUNE DE BAGUIDA : 

Il y a un an, a débuté votre aven-
ture entant que, conseillère munici-
pale dans la commune de Baguida,
quel bilan dressez-vous?

D'entrée de jeu, je suis tentée
de dire que j'éprouve de la satis-
faction quand je regarde dans le
rétroviseur pour me remémorer les
actions que j'ai pu réaliser,
puisque nous sommes comme les
cobayes de la décentralisation.

Pour cette première année, en
fonction des ambitions que je
nourrissais pour ma commune, je
peux toutefois dire que beaucoup
de défis restent toujours à relever,
quand bien même nous sommes
arrivés à poser les jalons de la
Renaissance du Golfe.

Pour moi et mon parti, le travail
n'est qu'au début.

Votre commune est l'une des plus
dynamiques, en termes d'activités,
comment vous vous en êtes prises?

Mon amour pour ma commune,
les ambitions que je nourris à l'é-
gard de la population du Golfe6,
ajouté au fait que je suis une
femme et je suis sommée de réus-
sir pour la simple raison que je
n'aurai pas de seconde chance.

Quelles sont les difficultés majeu-
res que vous avez eues à rencont-
rer dans l'exercice de votre fonction
?

Les difficultés majeures que j'ai
rencontrées sont liées au fait que
je suis une femme, et dans la com-
mune où j'exerce la population est
hostile au développement du lea-
dership féminin. Aussi méconnaît-
elle les enjeux de la décentralisa-
tion.

Parlez-nous brièvement des
grands chantiers qui vous attendent.

Comme je l'ai dit plus haut,
beaucoup de défis restent à rele-

ver. J'ai initié des
projets que je sou-
haiterais rééditer,
Baguida propre,
le Salon des
M è r e s
Entrepreneures,
Noël Pour Enfants,
la formation des
femmes en diffi-
cultés en AGR
(Activité Génératrice de Revenus)
notamment.

Aussi, j'ambitionne implémenter
un projet social dénommé
"Restaurant Solidaire" pour offrir
un Noël de rêve aux enfants de
rue et un nouvel an digne de ce
nom aux personnes vulnérables du
3ème âge de la commune. Je pré-
vois également une activité de
promotion des entrepreneurs du
Golfe 6 dans les secteurs formel
et informel, un événement culturel
dénommé FESBACO (Festival de

Baguida en Couleurs), un projet
d'excellence scolaire par l'octroi
de bourses d'études d'excellence
aux jeunes apprenantes ceci pour
promouvoir l'équité genre, pour ne
citer que ceux-là...

Quelle lecture faites-vous de la
décentralisation amorcée au Togo ?

Nous sommes à la phase test de
la décentralisation, néanmoins je
sens une envie profonde de la
part des élus locaux de réussir ce
test. Ceci m'amène à affirmer que
la phase de maturation de notre
système politique est enclenchée
surtout avec l'arrivée aux affaires
de nouveaux acteurs  pour créer
la différence sur le plan local.

Je voudrais aussi préciser que
les élections locales ont révélé des
femmes qui sont en train de créer
la surprise agréable dans le pro-
cessus, alors je nous encourage à
plus d'ardeur et de sérieux dans
le travail afin de créer le surnom-
bre dans les instances de décisions
pour plus d'impact.

Un appel à lancer au gouverne-
ment et aux populations de
Baguida?

Au gouvernement Togolais, je
témoigne toute ma reconnaissance
pour avoir décidé d'enclencher le
processus de décentralisation. Je
lance un appel fort à notre minis-
tère de tutelle de donner une
place de choix aux femmes dans
ce processus.

Aux populations de Baguida, je
voudrais les exhorter à une fran-
che collaboration avec les élus
locaux afin que nous puissions
ensemble gagner le pari du déve-
loppement intégral dans notre
Commune. Je les invite aussi à
avoir un autre regard sur la gente
féminine pour créer l'inclusion
sociale parfaite.

Source : Togotopnews

Dédé Akpédjé Messan, Conseillère municipale dans la commune de Baguida 

Conseillère municipale dans la commune de Baguida, il y a exactement un an,  Dede
Akpedje Messan  se livre à Togotopnews. Elle parle des différents projets réalisés pour
l'épanouissement du Golfe 6, des difficultés rencontrées, et les défis qui restent à rele-
ver. Elle donne en outre, sa lecture par rapport à la décentralisation amorcée au Togo et
lance un appel au gouvernement et aux populations de Baguida. Interview !
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